Ullrich refuse de rendre ses médailles
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Jan Ullrich à Sydney, en 2000 Crédits photo : Panoramic
Jan Ullrich a déclaré vendredi sur Sky Sports qu'il n'avait pas l'intention de rendre les deux médailles olympiques qu'il a conquises à Sydney à l'aide de produits dopants.
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Jan Ullrich reste fidèle à sa ligne de conduite. Si son nom et son palmarès sont associés au dopage, le lauréat du Tour de France 1997 ne voit pas pourquoi il devrait rendre ses médailles d'or (course en ligne) et d'argent (contre-la-montre) décrochées il y a plus de 13 ans lors des Jeux olympiques de Sydney. «Je ne comprends vraiment pas pourquoi on attache autant d'importance à des choses qui appartiennent au passé, a-t-il expliqué sur la chaine de télévision Sky Sports. Ces médailles m'appartiennent. Celui qui veut les voir peut venir chez moi. On revient avec des histoires vieilles de quinze ans. On ferait bien mieux de regarder vers l'avant.» 
Qu'il ait été convaincu de dopage à l'EPO lors du Tour 1998 le 24 juillet après la diffusion du rapport de la commission sénatoriale française sur l'efficacité de la lutte contre le dopage, qu'il ait avoué en juin dernier au magazine Focusavoir fréquenté le sulfureux docteur Eufeminio Fuentes ou que le Tribunal administratif du sport ait établi que l'Allemand s'était dopé au cours de sa carrière n'y changent rien. Ullrich n'a pas l'intention d'imiter Lance Armstrong, qui a rendu la médaille de bronze du contre-la-montre conquise à Sydney après avoir été sommé par le CIO de le faire. 
Fin juillet, Ullrich estimait d'ailleurs dans un entretien accordé à Bild qu'Armstrong ne méritait pas d'avoir perdu ses sept victoires sur le Tour de France, jugeant que l'Américain n'était pas pire qu'un autre. «Si cela dépendait de moi, je rendrais à Armstrong ses victoires dans le Tour. On a rendu sa victoire à Bjarne Riis* en 1996. L'esprit du temps était comme cela. En quoi est-ce que cela fait avancer les choses de le supprimer de la liste des vainqueurs ?», s'interrogeait-il. 
*Le 7 juin 2007, Bjarne Riis a reconnu s'être dopé. S'il a été réintégré au palmarès du Tour du France par les organisateurs le 4 juillet 2008, la mention de ses aveux figure aux côtés de son nom. 
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